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4,8%
C’est letauxdechômage
enregistrésur leterritoire
duCotentin. Ilest
historiquementbas.
Aujourd’huipourtant,
entre2000et3000
postesrestentàpourvoir
sur lapresqu’île.

Se préparer à l’impact
démographique
Lesgrandschantiersdupasséontbouleversé ladémogra-

phie de certains territoires, à commencer par celui de la
Hague au fil des décennies. Le Cotentin affiche une très
bonne dynamique au plan économique, mais qui subit,
commed’autreset comme ledépartementde laMancheen
général, une érosion démographique sur laquelle il faut agir.
Elle se traduit notammentpar le fait que l’on trouvemoinsde
jeunes (lesmoinsde29ans) enmoyennequesur le territoire
national. Demain, ce sont desmilliers de nouveaux emplois
quiserontcréésdans lenucléaire.Maisencorefaut-ilpouvoir
y répondre. «Nousavonsunedémographiequi, commesur
tous lesterritoires,vieillit, rappelleManuelaMahier.Noscom-
munes doivent bénéficier de ces retombées. Nous avons
besoin d’avoir cette attractivité, pour nos écoles et pour
continuer à faire fonctionner ce territoire qui, on va se le dire,
vit de l’industrie depuis l’ouverturedu site.Mêmesi bien sûr,
il ne faut pas résumer la Hague au nucléaire ! » Comment
répartir ladémographiquesans rompre leséquilibres territo-
riaux ? « Nous sommes aujourd’hui un territoire d’insertion
professionnelle,maisaussidequalitédevie », indiqueDavid
Margueritte. Demain, cela voudra dire plus de places en
crèche, plusdeservicespublics. Lescollectivités enauront-
elles lesmoyens,alorsquedesérieusescoupesbudgétaires
sont attenduesdans les annéesà venir du côtéde l’État ?

Se désenclaver et améliorer toutes lesmobilités
LES ANNONCES de Bruno

LeMaire auront, forcément, un
impact sur la stratégie du
contournement Ouest, même
s’il faudra attendre des préci-
sions. Quel trafic pourront gé-
nérer les chantiers à l’horizon
2035, date annoncée pour la
mise en place du contourne-
ment ? Quels besoins auront
Orano et les futurs travaux
d’approvisionnement ?
« Ce sont des questions que

nousallonsavoirbesoind’anti-
ciper et de travailler », re-
marque Benoît Arrivé. En
pleineexpansioncesdernières
années, notamment à travers
Cap Cotentin, les mobilités
douces et les transports en
communpeuventêtreamenés
à être renforcés dans les pro-
chainesdécennies.
Ledéveloppementdestrans-

ports publics est amené à se
développer sur la route, mais,
peut-être, aussi sur les rails.

Réduire le temps de parcours
et accroître la fréquentation
des trains, si la Région a forte-
ment investi récemment dans
le ferroviaire, reprenant lamain
sur le dossier, Benoit Arrivé
estime qu’il faut aller encore

plus loin.
« Il y a très clairement eu des

avancées, commente Benoît
Arrivé. Je souhaite que nous
demandions à l’État de nous
accompagnerdanssarespon-
sabilité d’aménageur du terri-

toire. Il y a des territoiresmoins
dynamiques que le nôtre au-
jourd’hui sur le plan écono-
mique et qui ont le TGV. Lepo-
tentield’usagersest important,
et la dynamique est chez nous
aujourd’hui. »

ÎLe Cotentin est confronté aujourd’hui au défi du désenclavement.

❝Unenouvelle
pagede l’histoire
nucléaire
française
va s’ouvrir.
LaHague
aunavenir
magnifique

BRUNOLEMAIRE
ministredel’Économieet

desFinances lorsdesavisite
jeudidernierdans leCotentin

Investir fortement dans la formation
QUI DIT création de milliers

d’emplois nouveaux dit aussi
formation. Immanquablement,
il faudra accompagner les be-
soins industriels.
« Ces projets doivent confor-

ternosambitions, insisteDavid
Margueritte. Il y a le planCam-
pus, dont l’objectif est de pas-
ser à 3 000 étudiants dans les
trois ou quatre années qui
viennent. L’idée est de confor-
ter nos forces (formations sur
l’énergie et le maritime) et ne
pas chercher à avoir des for-

mations dans tous les do-
maines. Il va y avoir des inves-
tissements massifs pour
l’université. »
L’Ifsi sera terminé en 2024,

l’Hefais (école de soudage)
aussi, les travaux d’Intechmer
commenceront, l’Afpa lancera
les travaux de l’École de cui-
sineetdesproduitsdelamer…
La semaine dernière, Bruno

LeMairesedisait favorableà la
créationde formations spécia-
liséesdans le nucléaire dans le
Cotentin.

« Jedis banco, répondDavid
Margueritte. C’est ce que la
Région fait sur le nouveau nu-
cléaire sur le territoire de
Dieppe. On l’a déjà fait aumo-
ment de la construction de
l’EPR, avec des financements
de formationmassifs sur le ter-
ritoire. On doit imaginer la scè-
ne dans son ensemble. Après
desannoncescommecelle-là,
un développement écono-
mique n’est pas précaire, il est
pérennisésurplusieursdécen-
nies. »

ÎDavid Margueritte, président de l’Agglomération du Cotentin, Manuela Mahier et Benoît Arrivé, respectivement maires de La Hague et de Cherbourg-en-Cotentin.

Renforcer l’attractivité
JEUDI dernier, ManuelaMa-

hier évoquait la nécessité
d’avoir une vision, deplanifier.
« Un territoire attractif, c’est

aussi un territoire qui sait pro-
poser des équipements de
qualité, qui donnent envie de
s’installer surun territoireetd’y
rester, indique David Margue-
ritte. Nous devons continuer à
prendre toute notre part sur le
développement de l’offre de
santé, même si la responsabi-
lité est d’abordcelle de l’État. »
D’un côté, il y a le projet de la

patinoire, les intentions répé-
tées par certains de travailler
sur une grande salle de
concerts…
De l’autre, il ya l’extensiondu

pôledesanté libéraldesPieux,
la création du centre commu-
nautaire de santé, de fauteuils
dentaires…
« Aujourd’hui, notre sujet,

c’est de savoir comment on
peut vivre correctement dans
le Cotentin, résume Benoît Ar-
rivé. Naître, grandir, s’éduquer,
faire du sport, des loisirs, de la

culture…Avoirun logementde
qualité, s’épanouir, sortir le
week-end… Quand vous dis-
cutez avec des gens qui
quittent des grandes métro-
poles, il n’y a plus cette qualité
devie.Ledéveloppementpour
le développement serait une
faute majeure. Le développe-
ment,oui,maispouretavec les
habitants. Nous ne sommes
pas là pour attirer les étudiants
ou mettre quinze étudiants à
loger dans un F2. Il faut avoir
une visiond’ensemble. »


